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(54) Connecteur, grille de fausse coupure comprenant un tel connecteur et coffret de 
raccordement équipé d’une telle grille

(57) L’âme électriquement conductrice de ce con-
necteur est réalisée par un tronçon (31) de profilé en
matériau conducteur qui forme :

- deux cages en U (C1, C2) aptes à recevoir chacune,
au niveau des extrémités des branches (312a, 312b,
312c, 312d) du U, une plaque de fermeture (314)
équipée d’une vis de serrage (315), alors qu’une ca-
ge en U et une plaque délimitent ensemble un loge-
ment principal (101, 102) de réception d’un conduc-
teur de câble de forte section

- un bloc auxiliaire (316) dans lequel sont ménagés
deux orifices traversants (316a, 316b) délimitant
chacun un logement secondaire (103, 104) de ré-
ception d’un conducteur de câble de faible section,
ainsi qu’un passage (316g) apte à recevoir et immo-
biliser en rotation un écrou (318) destiné à former
une prise femelle de branchement provisoire, un ori-
fice (316k) d’accès à cet écrou (318) étant ménagé
dans une paroi externe (316f) du bloc (316) et

- une semelle (311) reliant les cages (C1, C2) et le bloc
auxiliaire (316).
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Description

[0001] L’invention a trait à un connecteur pour une
grille de fausse coupure, ainsi qu’à une grille de fausse
coupure comprenant au moins un tel connecteur. L’in-
vention a également trait à un coffret de raccordement
pour câbles conducteurs équipé d’une telle grille de faus-
se coupure.
[0002] Dans le domaine de la distribution de courant
électrique, il est connu de réaliser une grille de fausse
coupure dans laquelle des conducteurs de câble amont
de section relativement importante sont raccordés à des
connecteurs d’où repartent des conducteurs de câble
aval de forte section également, alors que des conduc-
teurs de section plus faible sont également raccordés
sur chacun de ces connecteurs, ce qui permet de réaliser
un branchement en dérivation pour alimenter une instal-
lation ou une partie d’installation. Ce type de raccorde-
ment permet, à partir d’une ligne principale constituée
par les conducteurs de forte section, d’alimenter une ou
plusieurs charges à partir des conducteurs de dérivation
de section plus petite.
[0003] Les grilles de fausse coupure connues occu-
pent un volume relativement important du fait de la jux-
taposition des parties de ces grilles destinées à recevoir
respectivement les extrémités des conducteurs amont
et les extrémités des conducteurs aval de la ligne prin-
cipale, ainsi que les extrémités des conducteurs de dé-
rivation. En outre, pour éviter un enchevêtrement des
câbles, il est habituel de réaliser ces grilles de fausse
coupure avec une largeur relativement importante, au
point qu’il est en pratique difficile d’intégrer ces grilles de
fausse coupure dans des coffrets tels que classiquement
utilisés pour contenir des appareillages électriques, té-
léphoniques ou mécaniques de type compteurs, bornes
de raccordement, fusibles ou sorties en émergence de
réseau.
[0004] Ces difficultés sont d’autant plus importantes
qu’il est généralement nécessaire de prévoir sur une telle
grille, un départ permettant un branchement provisoire,
ceci afin de permettre les interventions de maintenance
d’un réseau électrique incorporant une telle grille.
[0005] C’est à ces inconvénients qu’entend plus par-
ticulièrement remédier l’invention en proposant un con-
necteur pour grille de fausse coupure qui permet de rem-
plir l’ensemble des fonctions des grilles de fausse cou-
pure de l’état de la technique tout en présentant une com-
pacité telle qu’il peut être intégré dans un coffret ou boîtier
standard, sans que les conducteurs ne soient enchevê-
trés ou entremêlés.
[0006] Dans cet esprit, l’invention concerne un con-
necteur pour grille de fausse coupure de réseau électri-
que, ce connecteur comprenant une âme électriquement
conductrice, définissant deux logements principaux des-
tinés chacun à la réception, au blocage et au raccorde-
ment d’une extrémité de conducteur de câble de forte
section ainsi qu’au moins un logement secondaire des-
tiné à la réception, au blocage et au raccordement d’une

extrémité de conducteur de câble de faible section. Ce
connecteur est caractérisé en ce que son âme est réali-
sée par un tronçon de profilé en matériau conducteur qui
forme :

i) deux cages en U aptes à recevoir chacune, au
niveau des extrémités des branches du U qu’elles
forment, une plaque de fermeture équipée d’une vis
de serrage, alors qu’une cage en U et une plaque
délimitent ensemble l’un desdits logements princi-
paux
ii) un bloc auxiliaire dans lequel sont ménagés deux
orifices traversant, délimitant chacun un logement
secondaire, ainsi qu’un passage apte à recevoir et
immobiliser en rotation un écrou destiné à former
une prise femelle de branchement provisoire sur le
connecteur, un orifice d’accès à l’écrou étant ména-
gé dans une paroi externe de ce bloc auxiliaire, et
iii) une semelle reliant ces cages et ces blocs auxi-
liaires.

[0007] Au sens de l’invention, la notion de forte section
ou de faible section des conducteurs de câbles est une
notion relative, un conducteur de forte section ayant une
section plus importante qu’un conducteur de faible sec-
tion. A titre d’exemple, un conducteur de forte section
peut avoir une section comprise entre 50 et 150 mm2,
alors qu’un conducteur de faible section a une section
comprise entre 10 et 35 mm2. Le fait que l’âme du con-
necteur est réalisée par un tronçon de profilé permet de
diminuer sensiblement son prix de revient par rapport
aux matériels de l’état de la technique dans la mesure
où la fabrication d’un profilé peut être automatisée, de
même que sa découpe avec une cadence de production
élevée. Le bloc auxiliaire permet de remplir une double
fonction, à savoir celle d’un départ pour des conducteurs
de dérivation ainsi que la constitution d’une prise de bran-
chement provisoire grâce à l’écrou introduit et immobilisé
dans le passage. La semelle reliant les cages et le bloc
auxiliaire permet une répartition spatiale des logements
de réception des extrémités de câbles conducteurs qui
limite les risques d’enchevêtrement de ces câbles, ce qui
facilite le travail d’un installateur.
[0008] Selon des aspects avantageux mais non obli-
gatoires, un tel connecteur peut incorporer une ou plu-
sieurs des caractéristiques suivantes prise dans toute
combinaison techniquement admissible :

- Le passage de réception de l’écrou s’étend sur une
longueur inférieure à la longueur du tronçon de pro-
filé prise parallèlement à la longueur des orifices tra-
versants.

- Le bloc auxiliaire comprend une nervure intermédiai-
re distante de la paroi externe et dans laquelle sont
ménagés deux taraudages de réception de vis de
serrage des extrémités de conducteur en place dans
les logements secondaires. On peut prévoir que, au
moins en regard de ces taraudages, le bloc auxiliaire
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est usiné pour ménager un accès à ces taraudages
selon une direction perpendiculaire à la nervure in-
termédiaire. La paroi externe dans laquelle est mé-
nagé l’orifice d’accès à l’écrou et la nervure intermé-
diaire précitée sont avantageusement parallèles.

- Il est prévu une enveloppe électriquement isolante
rapportée sur l’âme du connecteur et qui comprend
trois parties fixes respectivement destinées à recou-
vrir partiellement les cages et le bloc auxiliaire, un
volet étant articulé sur chaque partie fixe, monobloc
avec celle-ci et apte à recouvrir les parties des cages
et du bloc non couvertes par les parties fixes de l’en-
veloppe. Ces volets comprennent avantageusement
chacun au moins une série de languettes déforma-
bles aptes à s’écarter les unes des autres pour venir
en appui sur un ou des câbles conducteurs dont les
extrémités respectives sont en place dans l’un des
logements. Le volet articulé sur la partie fixe de l’en-
veloppe qui recouvre le bloc auxiliaire est, de façon
préférentielle, apte à recouvrir simultanément les vis
de serrage des extrémités de câble en place dans
les logements secondaires ainsi que l’orifice d’accès
à l’écrou de branchement provisoire.

[0009] L’invention concerne également une grille de
fausse coupure pour un réseau électrique qui comprend,
au moins pour une phase ou pour le neutre, un connec-
teur tel que mentionné ci-dessus.
[0010] L’invention a également trait à un coffret de rac-
cordement pour câble conducteur qui comprend une en-
ceinte de protection équipée d’une grille de fausse cou-
pure telle que mentionnée ci-dessus.
[0011] La grille de fausse coupure comprend avanta-
geusement un connecteur tel que décrit ci-dessus pour
chaque phase et pour le neutre, les cages et le bloc auxi-
liaire d’un tel connecteur étant disposés en regard d’un
espace de passage de câbles conducteurs ménagés en-
tre les cages ou entre une cage et le bloc auxiliaire d’un
autre connecteur et en regard d’un autre espace de pas-
sage de câbles conducteurs ménagé entre cet autre con-
ducteur et un côté de l’enceinte.
[0012] L’invention sera mieux comprise et d’autres
avantages de celle-ci apparaîtront plus clairement à la
lumière de la description qui va suivre d’un mode de réa-
lisation d’un coffret de raccordement incorporant une
grille de fausse coupure conforme à l’invention dont les
connecteurs sont également conformes à l’invention,
donnée uniquement à titre d’exemple et faite en référen-
ce aux dessins annexés dans lesquels :

- la figure 1 est une vue en perspective d’un coffret de
raccordement conforme à l’invention équipé d’une
grille de fausse coupure conforme à l’invention,
avant mise en place des câbles ;

- la figure 2 est une vue de face du coffret de la figure
1 sur laquelle les câbles conducteurs en place sont
représentés en traits mixtes par leurs traits d’axes
respectifs ;

- la figure 3 est une coupe partielle de principe selon
la ligne III-III à la figure 2, les câbles étant omis ;

- la figure 4 est une vue en perspective d’un connec-
teur utilisé dans la grille de fausse coupure du coffret
des figures 1 à 3 ;

- la figure 5 est une vue analogue à la figure 4, alors
que le connecteur est dans une autre configuration et

- la figure 6 est une vue en perspective éclatée de
l’âme conductrice et de certains éléments accessoi-
res du connecteur des figures 4 et 5.

[0013] Le coffret 1 représenté aux figures 1 et 2 com-
prend une enveloppe isolante dont seule la cuve 2 est
représentée aux figures 1 à 3, un panneau de fermeture
ou une porte étant destiné à être rapporté à cette cuve
2 pour obturer l’ouverture O formée sur sa face avant
pour accéder à son volume intérieur. Une grille de fausse
coupure G est montée dans la cuve 2 et comprend quatre
connecteurs 3 montés sur un socle étagé 4 lui-même
rapporté sur des crémaillères 24 fixées sur les côtés 22
et 23 de la cuve et s’étendant parallèlement à et à dis-
tance de la paroi 21. Des vis 25 sont utilisées pour im-
mobiliser le socle 4 sur les crémaillères 24. D’autres
moyens de montage du socle 4 dans la cuve 2 sont en-
visageables.
[0014] Le socle 4 comprend deux surfaces planes 41
et 42 sur chacune desquelles sont montés deux connec-
teurs 3, ces surfaces s’étendant à des distances diffé-
rentes de la paroi 21 et étant reliées par une surface de
transition 43. Les surfaces 41 et 42 sont globalement
parallèles à la paroi 21. Elles peuvent néanmoins être
inclinées par rapport à cette paroi.
[0015] Les quatre connecteurs 3 équipant la grille de
fausse coupure G ainsi créée sont identiques.
[0016] Chaque connecteur 3 comprend une âme 31
réalisée par un tronçon de profilé métallique dont on note
L31 la longueur prise parallèlement à la plus grande di-
mension du profilé avant son tronçonnage. On note par
ailleurs l31 la largeur du tronçon 31 qui a, en pratique,
une valeur supérieure à celle de la longueur L31.
[0017] Le tronçon 31 comprend une semelle 311 à par-
tir de laquelle s’étendent quatre branches 312a, 312b,
312c et 312d pourvues chacune d’un logement en creux
313, les logements 313 des branches 312a et 312b se
faisant face, alors que les logements 313 des branches
312c et 312d se font également face. Les logements 313
des pattes 312a et 312b permettent de recevoir des
saillies latérales 314a d’une plaque de fermeture 314
pourvue d’un taraudage central 314b de réception d’une
vis de serrage 315. Un patin 315a est monté par boutero-
lage à l’extrémité de chaque vis 315, avec interposition
d’une rondelle 315b. Ce patin 315a permet de répartir
l’effort de serrage exercé par la vis 315 et d’assurer un
bon contact électrique. Une seconde plaque de ferme-
ture 314 est montée au niveau des logements 313 des
branches 312c et 312d, elle porte également une vis 315
et des éléments 315a et 315b.
[0018] Ainsi, les branches 312a et 312b définissent
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une première cage C1, globalement en forme de U, qui
peut être fermée par la plaque 314 visible sur la gauche
des figures 6 et 7, alors que les branches 312c et 312d
définissent une seconde cage C2, globalement en forme
de en U, destinée à être fermée par la seconde plaque
314.
[0019] La semelle 311 est également monobloc avec
un bloc auxiliaire 316 dans lequel sont ménagés deux
orifices traversants 316a et 316b, dans la partie inférieure
du bloc 316, c’est-à-dire dans sa partie la plus proche de
la semelle 311. Une nervure intermédiaire 316c s’étend
dans le bloc 316 parallèlement à la semelle 311. Les
parois de côté 316d et 316e du bloc 316 sont reliées par
une paroi supérieure 316f à l’opposé de la semelle 311.
La paroi 316f est distante de la nervure 316c. Un passage
traversant 316g est défini dans le bloc 316 entre les élé-
ments 316c, 316d, 316e et 316f. Les parois 316d et 316e
sont chacune pourvues d’une nervure longitudinale
316d1, respectivement 316e1.
[0020] Immédiatement après son tronçonnage, l’âme
31 présente la même géométrie selon toute sa longueur,
ce qui est représenté par la configuration en traits mixtes
à la figure 6. Il est alors possible d’usiner une partie de
la matière constituant le bloc 316 par usinage pour retirer
la partie représentée en traits mixtes à la figure 6. Deux
taraudages 316h et 316j peuvent alors être ménagés
dans la nervure 316c, chacun de ces taraudages débou-
chant respectivement dans l’un des orifices 316a ou
316b. Un trou 316k est également ménagé dans la partie
restante de la paroi 316f, sensiblement au centre de cel-
le-ci. Un autre trou 316m est ménagé dans la nervure
316c en étant aligné avec le trou 316k. L’enlèvement de
matière réalisé par usinage sur le bloc 316 permet d’ac-
céder à la nervure 316c dans le sens de la flèche Fo à
la figure 6, c’est-à-dire perpendiculairement à cette ner-
vure.
[0021] Des vis 317 sont rapportées dans les tarauda-
ges 316h et 316j, alors qu’un écrou 318 est introduit dans
le passage 316g au dessus des nervures 316d1 et 316e1,
comme représenté par la flèche F1 à la figure 6. On note
que la largeur l318 de l’écrou 318, c’est-à-dire la distance
séparant deux faces parallèles de celui-ci, est légère-
ment inférieure à la largeur l316 du passage 316g, de telle
sorte que, une fois introduit dans le logement 105 formé
par ce passage, l’écrou 318 ne peut plus tourner autour
de l’axe central X318 de son taraudage. La largeur l318
est supérieure à la distance entre les nervures 316d1 et
316e1, de telle sorte que ces nervures maintiennent
l’écrou 318 à proximité de la paroi 316f.
[0022] Comme la nervure 316c est accessible dans la
direction de la flèche Fo, la mise en place et la manoeuvre
des vis 317 est aisée.
[0023] Le passage 316g a une longueur L316 inférieure
à la longueur L31, ce qui correspond au résultat de l’opé-
ration d’usinage précitée.
[0024] Lorsque l’écrou 318 est en place dans le pas-
sage 316g, son taraudage central est globalement aligné
avec le trou 316k, de telle sorte qu’il est possible d’y

visser, à travers ce trou, une vis ou une tige filetée pour
effectuer un branchement provisoire sur le connecteur
3, comme représenté en traits mixtes à la figure 5 uni-
quement où un connecteur mâle de branchement provi-
soire 200 est en place sur le connecteur 3. Le maintien
en rotation de l’écrou 318 dans le logement 105 permet
le vissage aisé du connecteur 200. Le trou 316m permet
à la tige filetée du connecteur 200 de traverser de part
en part le passage 316g.
[0025] Au niveau des cages C1 et C2, la semelle 311
est pourvue de dentures 311a d’immobilisation en rota-
tion et d’amélioration du contact de l’extrémité dénudée
d’un conducteur de forte section introduit dans chacune
de ces cages. Au niveau de ces orifices 316a et 316b,
la semelle 311 est pourvue de dentures 311b de perfo-
ration de la gaine isolante recouvrant l’extrémité d’un
conducteur de faible section introduit dans l’un ou l’autre
des logements formés par ces orifices.
[0026] En se reportant aux figures 2 et 5 on comprend
que, l’extrémité dénudée d’un conducteur amont de forte
section peut être introduite dans un logement 101 déli-
mité par la cage C1 de chacun des connecteurs 3, alors
que l’extrémité dénudée d’un conducteur aval de forte
section peut être introduit dans un logement 102 délimité
par chacune des cages C2.
[0027] Bien entendu, en variante, le conducteur amont
peut être introduit dans la cage C2, alors que le conduc-
teur aval est introduit dans la cage C1.
[0028] On suppose, dans ce qui suit, que la figure 5
représente le connecteur 3 utilisé pour le raccordement
des conducteurs de neutre. Un conducteur de neutre
amont N1 peut être introduit dans le logement 101 puis
son extrémité serrée grâce à la vis 315 et au patin 315a
correspondants. De la même façon, un conducteur de
neutre aval N2 peut être introduit et immobilisé dans le
logement 102 par les éléments 315 et 315a correspon-
dants. Deux câbles de dérivation de faible section n1 et
n2 peuvent être introduits dans des logements 103 et 104
respectivement formés par les orifices 316a et 316b pour
alimenter chacun une charge en dérivation à partir du
circuit principal constitué par les câbles N1 et N2. Bien
entendu, si une seule charge doit être alimentée, un seul
câble n1 ou n2 est introduit dans un seul des logements
103 et 104. Les extrémités des câbles n1 et n2 sont im-
mobilisées dans les logements 103 et 104 grâce aux vis
317.
[0029] La situation est analogue en ce qui concerne le
raccordement des câbles de phase grâce aux connec-
teurs 3 prévus en regard des marquages L1, L2 et L3
sur le socle 4, ces marquages facilitant le repérage des
phases pour l’installateur de même que le marquage N
pour le neutre.
[0030] Chaque connecteur 3 est équipé d’une enve-
loppe isolante 32 qui est destinée à protéger son âme
31 de contacts accidentels avec des matériels voisins.
[0031] L’enveloppe 32 comprend trois parties fixes
321, 322 et 323 destinées à recouvrir respectivement la
cage C1, la cage C2 et le bloc 316. Ces parties fixes sont
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monoblocs entre elles et avec une partie 324 qui recouvre
la semelle 311 entre les cages C1 et C2 et entre la cage
C2 et le bloc 316.
[0032] Lorsqu’elle est en place, la partie 323 de l’en-
veloppe 32 obture le passage 316g du côté du tronçon
31 qui n’est pas visible aux figures 6 et 7. Du côté des
taraudages 316h et 316j, les nervures 316d1 et 316e1
sont déformées plastiquement en direction de la paroi
316f, au point qu’elles constituent des butées à un mou-
vement de l’écrou 318 en direction des vis 317. Cet as-
pect de l’invention, qui n’est pas représenté à la figure
5, permet une immobilisation de l’écrou 318 qui ne risque
pas de glisser vers le bas lorsque le connecteur 3 est
dans la configuration des figures 1 à 3. Ainsi, les éléments
323, 316d1 et 316e1 constituent des moyens de retenue
de l’écrou 318 dans son logement formé par le passage
316g.
[0033] La partie 321 est monobloc avec un volet 325
formé de deux panneaux 325a et 325b reliés par une
charnière 325c formée par amincissement de matière.
Une autre charnière 325d, du même type, relie le pan-
neau 325 à la partie 321. Le panneau 325a forme un
capuchon 325e de recouvrement de la tête de la vis 315
de la cage C1, alors que le panneau 325b est pourvu de
plusieurs languettes 325f s’étendant à partir de montants
latéraux 325g en direction d’une zone médiane 325h du
panneau 325b. Ces languettes 325 sont séparées par
des interstices et reliées aux montants 325g par des ar-
ticulations souples, ce qui leur permet de s’écarter les
unes des autres et de la zone 325h lorsque un câble
conducteur du type du câble N1 est en place dans la cage
C1, les languettes venant alors en appui sur la gaine de
ce câble.
[0034] Le volet 325 est également pourvu d’une poi-
gnée 325j facilitant sa manoeuvre pour passer de sa con-
figuration de la figure 5 à celle de la figure 4 et récipro-
quement. Des crochets 321a sont prévus sur la partie
321 et permettent de retenir le volet 325 dans la confi-
guration de la figure 4.
[0035] Les parties fixes 322 et 323 sont respective-
ment reliées à des volets 326 et 327 du même type que
le volet 325, au fait près que le volet 327 est dépourvu
de capuchon puisque les têtes des vis 317 ne dépassent
pas au-delà de la paroi 316f une fois serrées.
[0036] On note d la distance séparant les parties 321
et 322 et d’ la distance séparant les parties 322 et 323
de l’enveloppe 32. En pratique, les distances d et d’ peu-
vent être identiques. Le fait que ces distances sont non
nulles permet de définir, entre les cages C1 et C2 ou entre
la cage C2 et le bloc 316, un espace E de passages de
câbles conducteurs destinés à être raccordés à un autre
connecteur que celui représenté aux figures 5 et 6. Ainsi,
comme représenté à la figure 2, les câbles destinés à
être raccordés aux cages des connecteurs de phases
passent dans les espaces E définis par le connecteur de
neutre ainsi que dans un espace E’ défini entre ce con-
necteur et le côté droit 22 de la cuve 2. En outre, les
connecteurs 3 sont décalés les uns par rapport aux

autres, les connecteurs de neutre (N) et de deuxième
phase (L2) étant disposés au voisinage du côté gauche
23 de l’enveloppe 2 à la figure 2, alors que les connec-
teurs des première et troisième phases (L1, L3) sont dis-
posés au voisinage du côté droit 22 sur cette figure. Ceci
permet d’aligner sensiblement les cages C1 et C2 d’un
connecteur supérieur avec les espaces E de passage
d’un connecteur inférieur ou avec l’espace E’ laissé libre
entre ce connecteur inférieur et un côté de l’enveloppe
2. Cette disposition facilite le repérage et la mise en place
des câbles conducteurs dans le coffret 1 et évite leur
enchevêtrement.
[0037] En tenant compte du fait que la surface 41 est
plus éloignée de la paroi 21 que la surface 42, les con-
ducteurs raccordés sur les deux rangées de connecteurs
L2 et L3 les plus proches du haut 26 de la cuve 2 n’ont
pas nécessairement à passer dans les espaces E et E’
définis au niveau des deux rangées de connecteurs in-
férieurs N et L1.

Revendications

1. Connecteur pour grille de fausse coupure de réseau
électrique, ledit connecteur comprenant une âme
électriquement conductrice définissant deux loge-
ments principaux destinés chacun à la réception, au
blocage et au raccordement d’une extrémité de con-
ducteur de câble de forte section ainsi qu’au moins
un logement secondaire destiné à la réception, au
blocage et au raccordement d’une extrémité de con-
ducteur de câble de faible section, caractérisé en
ce que ladite âme est réalisée par un tronçon (31)
de profilé en matériau conducteur qui forme :

- deux cages en U (C1, C2) aptes à recevoir cha-
cune, au niveau des extrémités des branches
(312a, 312b, 312c, 312d) du U qu’elles forment,
une plaque de fermeture (314) équipée d’une
vis de serrage (315), alors qu’une cage en U et
une plaque délimitent ensemble un desdits lo-
gements principaux (101, 102)
- un bloc auxiliaire (316) dans lequel sont mé-
nagés deux orifices traversants (316a, 316b),
délimitant chacun un logement secondaire (103,
104), ainsi qu’un passage (316g) apte à recevoir
et immobiliser en rotation un écrou (318) destiné
à former une prise femelle de branchement pro-
visoire sur ledit connecteur, un orifice (316k)
d’accès audit écrou étant ménagé dans une pa-
roi externe (316f) dudit bloc et
- une semelle (311) reliant lesdites cages et ledit
bloc auxiliaire.

2. Connecteur selon la revendication 1, caractérisé en
ce que ledit passage (316g) s’étend sur une lon-
gueur (L316) inférieure à la longueur (L31) dudit tron-
çon (31) prise parallèlement à la longueur desdits
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orifices traversants (316a, 316b).

3. Connecteur selon l’une des revendications précé-
dentes, caractérisé en ce que ledit bloc auxiliaire
(316) comprend une nervure intermédiaire (316c)
distante de ladite paroi externe (316f) et dans laquel-
le sont ménagés deux taraudages (316h, 316j) de
réception de vis (317) de serrage d’extrémités de
conducteurs (n1, n2) en place dans lesdits logements
secondaires (103, 104).

4. Connecteur selon la revendication 3, caractérisé en
ce qu’au moins en regard desdits taraudages (316h,
316j), ledit bloc auxiliaire (316) est usiné pour mé-
nager un accès auxdits taraudages selon une direc-
tion (Fo) perpendiculaire à ladite nervure intermé-
diaire (316c).

5. Connecteur selon l’une des revendications 3 ou 4,
caractérisé en ce que ladite paroi externe (316f) et
ladite nervure intermédiaire (316c) sont parallèles.

6. Connecteur selon l’une des revendications précé-
dentes, caractérisé en ce qu’il comprend une en-
veloppe (32) électriquement isolante rapportée sur
ladite âme (21) et comprenant trois parties fixes
(321, 322, 323) respectivement destinées à couvrir
partiellement lesdites cages (C1, C2) et ledit bloc
auxiliaire (316), un volet (325, 326, 327) étant arti-
culé sur chaque partie fixe, monobloc avec celle-ci
et apte à recouvrir les parties (314, 315, 316f, 317)
desdites cages et dudit bloc non couvertes par les-
dites parties fixes.

7. Connecteur selon la revendication 6, caractérisé en
ce que lesdits volets (325, 326, 327) comprennent
chacun au moins une série de languettes déforma-
bles (325f) aptes à s’écarter les unes des autres pour
venir en appui sur un ou des conducteurs (N1, N2,
n1, n2) dont les extrémités respectives sont en place
dans l’un desdits logements (101-104).

8. Connecteur selon la revendication 3 et l’une des re-
vendications 6 ou 7, caractérisé en ce que le volet
(327) articulé sur la partie fixe (323) de l’enveloppe
qui recouvre ledit bloc auxiliaire (316) est apte à re-
couvrir simultanément les vis (317) de serrages des
extrémités de conducteurs (n1, n2) en place dans
lesdits logements secondaires (103, 104) et ledit ori-
fice (316k) d’accès audit écrou (318).

9. Grille de fausse coupure (G) pour réseau électrique,
caractérisée en ce qu’elle comprend, au moins
pour une phase (L1, L2, L3) ou pour le neutre (N), un
connecteur (3) selon l’une des revendications pré-
cédentes.

10. Coffret de raccordement pour câbles conducteurs

comprenant une enceinte (2) de protection équipé
d’une grille de fausse coupure (G) selon la revendi-
cation 9.

11. Coffret selon la revendication 10, caractérisé en ce
que ladite grille (G) comprend un connecteur (3) se-
lon l’une des revendications 1 à 8 pour chaque phase
et pour le neutre, les cages (C1, C2) et le bloc auxi-
liaire (316) d’un connecteur étant disposés en regard
d’un espace (E) de passage de câbles conducteurs
ménagé entre les cages (C1, C2) d’un autre connec-
teur ou entre une cage (C2) et le bloc auxiliaire (316)
d’un autre connecteur et en regard d’un espace (E’)
de passage de câbles conducteurs ménagé entre
ledit autre connecteur et un côté (22, 23) de ladite
enceinte (2).
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